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Chapitre numero 1
Titre : Chapitre 1
Poste le 09/04/2010 a 19:07:10 par amidutofu

Bonjour, je viens vous raconter mon histoire. Celle qui m'a amenée à me déplacer tout les jours de ville en ville et à quitter ma famille et mes amis. 
Voici le jour où tout a commencé. 
15 Mars 2010 15:29 min 
Ce jour là était un jour paisible. Le soleil était radieux et les oiseaux chantaient. Pour les vacances, mes parents m'avait envoyer chez mon cousin comme tout les ans à cette période de l'année. Il a 14 ans, comme moi. Il s'appelle Antoine. C'est un vrai pote. Antoine c'est un peu comme un frère. On a les même centre d'intérêt, on s'entraide et nous sommes vraiment complices. 
Il avait voulu me montrer une chose incroyable. Mais je n'aurais jamais imaginé que cette découverte changerait me vie. 
- Brendan, bouge ton cul !! J'ai un truc super à te montrer !!! 
- Qu'est-ce que c'est ? 
- Il faut que tu le vois de tes propres yeux. 
Il m'emmena alors dans la forêt jouxtant la maison de ma tante. Cette forêt était notre lieu d'amusement favoris. Course en vélo, course à pied .... 
On s'enfonçait de plus en plus dans la forêt quand soudain Antoine s'arrêta. 
- C'est ici, derrière le buisson . 
Il m'attrapa par le bras et nous passâmes derrière le buisson. 
- Omagad !!! 
- Bluffé n'est ce pas ? Et tu n'as pas encore vu l'intérieur .. 
Ce qu'Antoine voulait me montrer c'était un bunker caché derrière des feuillages. Il devait dater de le seconde guerre mondiale. 
A suivre ....




Chapitre numero 2
Titre : Chapitre 2
Poste le 09/04/2010 a 19:09:19 par amidutofu

Je continue à raconter mon histoire. Je vous rappelle que ce texte est écrit de mémoire 
15 Mars 2010 17:24 min 
Antoine poussa la porte en fer de bunker. Elle grinça en faisant un bruit strident. L'intérieur du bunker était sombre mais heureusement, j'avais mon Ipod Touch sur moi. Je mis la luminosité au max et nous pénétrâmes dans le Bunker. 
Le bunker était désert. De vieux papiers brulés trainaient par terre au milieu de la poussière. Quelques troues de balles parsemaient le mur. Des rats avaient trouvé refuge ici. Ils nous passaient entre les jambes. 
Nous traversâmes un grand couloir et tombâmes dans un genre de vestibule. De l'autre coté de celui ci se trouvait une portes barricadées derrière du mobilier. Que pouvait-il bien y avoir là dedans ? 
Nous dégageâmes le passages et poussâmes la porte avec excitation. 
Une horreur ! La salle était remplies d'ossement de soldat. De nombreuses douilles était étalées sur le sol. Qu'avait-il bien put se passer ici ? Nous passions entre les cadavres quand soudain une chose me toucha la jambe. Je pointais la lumière sur mon pantalon mais je me rendis compte que ce n'était qu'un rat. 
- Trop cool c't'endroit !!! 
- ... 
- Et Antoine qu'est-ce qu'il y a ? 
- ... 
- Antoine ? 
- ... 
Je ne le revis plus jamais..... 
J'entendis soudain un bruit de pas devant moi. J'explorai la zone mais la salle était trop grande pour voir jusqu'au fond. Les pas se rapprochaient je commençais à percevoir une formes humaine dans le noir. La chose se rapprochait de plus en plus. J'était pétrifié, le peur m'empêchait de bouger. 
Quand je pus enfin distinguer la chose, mon coeur se mit à battre la chamade. Cette forme humaine n'avait rien d'humain. Une seule chose était humaine en elle, le visage de mon ami horrifié greffé sur son corps... 
A suivre...





Chapitre numero 3
Titre : Chapitre 3
Poste le 10/04/2010 a 07:19:39 par amidutofu

15 Mars 2010 18:04 min 
Je faillis m'évanouir. Etait-ce cette chose qui avait tuer tout les soldat au sol ? Je n'eu pas le temps d'y réfléchir, je me retournais et courus vers la sortie. Mais la &quot;chose&quot; me suivaient encore. 
Traverser les couloirs sombre avec à peine la lumière de mon Ipod était simple en soit. Mais quand un démon vous poursuis, la tâche s'avère bien plus difficiles. La chose était bien plus rapide que moi. Mais, j'avais l'impression qu'elle n'avait jamais vu ce lieu. Etait-elle restée enfermée dans la salle barricadée ? J'y réfléchirai plus tard. La seule chose qui comptait maintenant, c'était de survivre 
Je ne pris pas le temps de réfléchir à mon chemin, je prenait le premier passage disponible. Le chose était à moins d'un mètre de moi. Je sentais son souffle sur ma nuque. Je m'engageais dans un couloirs à gauche, je reconnaissais cette endroit, j'y suis passé tout à l'heure. La sortie ne devait plus être loin. A chaque virage je réussissait à distancer le monstre de quelques précieux centimètres. 
Je prix ensuite un virage à gauche et aperçus une lumière au loin : la sortie !!!! 
Une montée d'adrénaline soudaine me pris et je fuis jusqu'à la sortie. La sortie était à moins d'un mètre de moi quand soudain une main m'attrapa le bras. Je me débattais et réussi à sortir quand un événements extraordinaire se produisit. La chose qui me tenait le bras se mit à bruler devant moi et me lâcha. J'admirais le spectacle content que mon ami soit vengé quand je vis devant mes yeux la bête se reformer à l'entrée du bunker mais sans la main qui m'avait attrapé. 
- Tu croyais m'avoir vaincu? Tu n'as rien fais à part fuir. Tu m'as fait perdre ma main gauche, tu vas le payer !!! Tu dois te demander pourquoi je ne sors pas n'est-ce pas ? Le soleil m'immole au moindre contact de ses rayons. Pourquoi te le dis-je ? Parce que le soleil se couche dans exactement 2 minutes .... 
Je me croyais sauvé mais en faites, le trac allait recommencer. La maison de ma tante se trouvait à 30 minutes en marche donc 10 minutes en course rapide. J'aurai surement le temps de l'atteindre avant la bête mais elle me retrouverait et nous tuerait ma tante et moi !!! 
Je devais donc fuir dans le bois et survivre toute la nuit. 
Je m'élançait dans la forêt. J'avais moins de deux minutes pour me préparer à combattre le prédateur. 
A suivre ....





Chapitre numero 4
Titre : Chapitre 4
Poste le 12/04/2010 a 20:13:02 par amidutofu

15 Mars 2010 17:44 min 
Le soleil était au crépuscule. Il me restait 2 minutes. Où aller ? 
Je devais trouver un lieu pour me reposer une dizaine de minute voir une demi-heure. Je ne tiendrais pas plus de 20 minutes en sprint face à lui. Ou pouvais-je bien aller ? J'aperçus alors un saule au loin. Mais bien sur !!! Notre planque à moi et à Antoine. C'était là bas que l'on se retrouvait pour discuter de tout et de rien.
Je dévalais la pente se trouvant devant moi et couru en direction du saule. Notre repaire se trouvait derrière un tas de buissons à quelques pas du saule. je me faufilait entre les branches de ceux-ci et me retrouvait sous les racines d'un arbre. Nous avions aménagé le lieu avec des draps pour faire la tapisserie et des coussins comme sièges. La lumière ambiante baissa de plus en plus et je me retrouvai rapidement dans le noir complet.
Cela devait faire une heure que j'était caché ici et cette chose ne m'avait pas encore trouvée. J'entendis soudain des bruits de pas rapides. Je jetai un discret coup d'oeil dehors et aperçus, éclairé par la lumière de la lune, le monstre détruisant toutes choses se trouvant autour du saule. Comment savait-il que je m'y cachait. Il m'aurait bientôt atteint. Je devais m'enfuir et vite. 
Je rampai discrètement pour sortir et fis le tour de l'arbre. Je m'accroupis et commençai à m'écarter de la cachette. Mais quelque chose m'empêcha de partir. Je venais d'entendre une voix familière. Je tendis l'oreille et reconnu cette voix. C'était celle de mon cousin. Il parlait avec le démon !!!
- Notre cachette se trouvait par ici mais pitié, arrêtez de me torturer.
- La ferme !!!
Le chose était arrivée devant notre repaire. Elle fouilla minutieusement dedans. Un cri de animal brisa alors le silence. Le monstre se mit alors à fendre l'air de ses griffes et à se rouler par terre. Que se passait-il ? La folie dura au moins 2 minutes. La bête se leva et quelque chose avait changée en elle mais quoi ? 
Je me retournais alors précipitamment pour reprendre me fuite mais le buisson qui me servait de cachette s'était accroché à mon pull. Et je ne pus m'empêcher de lâcher un : &quot; Merde ! &quot; que la bête n'oublia pas d'entendre.
A suivre ...




Chapitre numero 5
Titre : Chapitre 5
Poste le 14/04/2010 a 20:48:13 par amidutofu

15 Mars 2010 19:31 min 
Le monstre m'avait repéré. Il s'élança vers moi. Je m'engageais alors vers les arbres se trouvant devant moi. Je me rappelais de nos partie de loup dans la forêt. C'était toujours moi qui gagnait car je prenais toujours des passages impossibles pour le semer. Je me rappelle encore du jour où j'avais sauté au dessus d'un ruisseau et qu'il avait atterri dedans. 
Pour réussir à distancer la bête de ne faisait jamais de ligne droite. J'aperçus alors un groupe de buissons. Je le connaissais bien. J'y passais très souvent. Je pénétrais dedans et plongeait entre les branches. Je m'amortis sur le flanc et zigzaguai entre les nombreuses blanches bloquant les passages. J'entendais les branches derrière moi se briser. C'était la bête qui détruisait le buisson. Elle était trop grosse pour passer. 
Je sortis alors des buisson et me retrouvai sur un terrain plat à environs 60 mètres de la ville. La bête n'était pas loin. J'allais malheureusement devoir mêler cette chasse aux habitants de la ville ... 
15 Mars 2010 19:39 min 
Je couru vers la ville. J'étais dans la rue principale. La circulation était encore dense. Le démon me suivait toujours à vive allure. Je passais entre les passants qui rentraient chez eux. J'apercevais au dessus de mon épaule le monstre qui éventrait les habitants et leur dévorait les entrailles. Tout ça à cause de moi !!! 
Quelques larmes perlaient de mes yeux. Les habitants commençaient à s'affoler. La chose me poursuivait toujours. Je décidais de traverser le route. Un conducteur affolé faillit me renverser. Soudain une voiture s'arrêta devant moi. 
- Monte, petit !!! 
Je grimpai sur les sièges arrière de la voitures. L'homme démarra quand le plafond s'écrasa sur lui. Une griffe transperça la toiture au dessus de moi. J'attrapai la manivelle pour ouvrir la fenêtre et la tournai aussi vite que je je pus. Les coups de griffes pleuvaient sur la voiture. Un coup faillit presque me transpercer le crane. La fenêtre était enfin ouverte. Je plongeai dehors, me relevai et repris ma course. La ville était à feu et à sang. Le monstre se rassasiait des malheureux habitants qui se trouvaient ici au mauvais moment. 
Plus ils se nourrissait, plus il grandissait et prenait de l'ampleur. Un troisième main lui était poussé et ses yeux semblait remplit d'encore plus de haine. je commençais à croire que rien ne pourrait l'arrêter. Mais je devais survivre pour y réfléchir. 
Je partis alors vers la mairie. Les passants se bousculaient sans se soucier des autres. Voilà la nature humaine. 
Je traversai alors un pont passant au dessus de l'entrée de la voie expresse. Une voiture s'écrasa devant moi. C'était le monstre, plus haineux que jamais, qui l'avait jeté. La voiture bloquait la route. Le monstre me bloquait l'autre chemin. Il s'approchait de moi avec un regard vicieux. Des gouttes de sang coulaient de sa bouche et de ses griffes. Je venais de savoir ce qui m'avait paru de changer chez lui. Le visage de mon ami était rouge et recouvert de piqures d'abeille. Etait-ce ça qui avait attaqué la bête quand elle fouillait notre repaire ? 
- Ne bouge plus !!! 
Un agent de police venait d'interpeler le monstre. Des coups de feu retentirent. Le monstres fut pénétré par les balles mais cela ne paru pas le gêner. Il se retourna alors et mis sa main dans sa bouche. Il en sorti un genre de pilier et le jeta sur l'agent. Il fut transpercé de part et d'autre et mourut. La chose reprit sa marche dans ma direction. Je ne voulais pas mourir dévoré par cette chose. Je pris alors mon élan et me jeta du pont. 
A suivre... 
